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Huit personnes ont été pla-
cées sous mandat de
dépôt, le 20 janvier dernier,
à la maison d'arrêt de Ma-
kokou,  suite au meurtre
avec prélèvement d'or-
ganes d'un ressortissant
malien d'une quarantaine
d'années, Misseri. Ce crime,
commis le 28 décembre
dernier, aurait été com-
mandité par Patience Sa-
poulé, belle-sœur de la
victime, qui a voulu se ven-
ger du cadet de son
amant, qu'elle soupçonnait
de lui ravir la confiance
dans la gestion de la bou-
tique de son compagnon. LES auteurs présumés dumeurtre avec prélèvementd'organes de Missieri, unressortissant malien d'unequarantaine d'années, sur‐venu il y a un peu plus d'unmois au village Adzap, dansle district de Mvady, à unecentaine de kilomètres deMakokou, se trouvent ac‐tuellement entre les mainsdes autorités judiciaires de

l'Ogooué‐Ivindo. Le com‐manditaire présumé del'acte, Patience Sapoulé, Ga‐bonaise de 37 ans, par ail‐leurs concubine du frèreaîné de la victime, a avouéaux autorités judiciairesavoir voulu se venger deMisseri, pour lui avoir ravi lacon"iance de son amant, ense voyant con"ier la gestiondu magasin de ce dernier. Selon Sapoulé, son concubindevait s'absenter pour desraisons de santé. Avant departir, il décide de con"ier saboutique à son cadet. Etantdonné qu'elle gérait déjàledit magasin depuisquelque temps, elle ne peutaccepter d'être ainsi écon‐duite. C'est ainsi que, ruminant sacolère, elle s'attache les ser‐vices de deux cadets,Ekouelé Angou (26 ans) etFally Katou ( 29 ans), pourl'aider à se débarrasser decelui qu'elle considère dés‐ormais comme une menacepour sa jouissance des biensdu couple. Les deux frèresvont, de ce fait, solliciterl'aide d'un chasseur, XavierEbondo, un Congolais à quiils proposent la somme de200.000 francs. Après avoir empoché une

avance, ce dernier met enplace une petite équipe danslaquelle on trouve un tradi‐praticien, Mitch Missaboye,lui aussi Congolais, pourexécuter la sale besogne.Le jour fatal, Misseri, qui nese doute de rien, doit se ren‐dre très tôt dans un chantier.Il en informe d'ailleurs  sesdeux beaux‐frères, avec quiil a partagé un verre, laveille. Ces derniers en pro"i‐tent pour s'organiser avecles autres membres de l'es‐cadron de la mort. Aussi, le lendemain, aux pre‐mières heures de la matinée,le groupe devance‐t‐il lecommerçant malien pour

l'attendre patiemment dansla broussaille, à une bonnedistance du village. Quelquetemps après, l'Ouest‐africainquitte le village. Il n'attein‐dra pas sa destination "inale,car il tombe dans un vraiguêpier. Il est d'abord tou‐ché par une sagaie lancéepar Mitch Missaboye, qui leblesse sur le "lanc gauche.Au même moment, EkouléAngou lui assène un violentcoup de gourdin à la nuque,pendant que le reste dugroupe fait le guet. L'hommes'effondre, désormais sansvie. 
PIÈCES DÉTACHÉES• Mis‐saboye, qui trouve là une au‐

baine de se faire une petiteréserve de "pièces déta‐chées" pour ses potionsmystiques, en pro"ite pourprélever, à l'aide d'un cou‐teau, le sexe, les deuxoreilles et la langue de lamalheureuse victime. Lecorps est ensuite transportépar ses présumés meur‐triers dans une pirogue et,avant de le jeter au fondd'une rivière, Mitch Missa‐boye et ses complices pren‐nent soin de le ligoter avecde gros cailloux et des mor‐ceaux de bois, a"in que lecorps ne puisse pas émergerà la surface.Une fois leur "mission" ac‐

complie, les sinistres indivi‐dus repartent tout bonne‐ment au village pourréclamer le reste de lasomme promise auprès de ladame. Mais les choses ne sepassent pas comme ils l'es‐péraient. Ils doivent d'abordattendre avant de percevoirleur dû. Entre‐temps, cer‐tains commencent à perdrepatience. L'un d'eux, qui n'aurait reçuque la somme de 11.000francs sur les 200 000 francsà encaisser, et une brique devin rouge, entre alors dansune colère noire pourcontester ce partage. Il dé‐cide dès lors, sans nul doutesous l'effet de l'alcool, de ra‐conter l'histoire à un proche.Celui‐ci, mesurant vraisem‐blablement la gravité desfaits, n'hésite pas à aller àson tour lâcher le morceauaux agents de la directiongénérale des Recherches,qui vont aussitôt mettre lamain sur l'ensemble dugroupe. A noter que malgré les nom‐breuses recherches entre‐prises par le parquet deMakokou, en collaborationavec les forces de l'ordre, lecorps de Misseri n'a tou‐jours pas été retrouvé.

Elle fait tuer son beau-frère pour jouir des biens de son amant 
Assassinat à Makokou
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Cette étape précédant
l’ouverture de l’audience
de la session criminelle
permet aux accusés de
choisir les assesseurs qui
doivent assister les magis-
trats professionnels pen-
dant les débats et les
délibérations. Occasion
également pour ces der-
niers de faire connais-
sance avec les avocats
commis d’office pour eux
et les différentes dates de
comparution. A Mouila, la
session criminelle va
durer du 8 au 12 février
2016.EN prélude à la première au‐dience de la session crimi‐nelle ordinaire de l’annéejudiciaire 2015‐2016 à laCour d’appel judiciaire deMouila, prévue du 8 au 12

février 2016, le tirage ausort des assesseurs par lesprésumés accusés, s’est ef‐fectué, récemment, dans lagrande salle d’apparat de la‐dite Cour. En présence dupremier président, PatriceKiki Kikson, assisté de Bien‐venu Lebomo et HuguesPonce Nzanga, tous prési‐dents de Chambre. Le minis‐tère public était représentépar le procureur général dela Cour d’appel judiciaire deMouila, Apollinaire Ndzen‐gui, et le substitut général,Armel Massamba Iningoue.Présidé par Kiki Kikson, letirage au sort des assesseursdes cours criminelles s’ef‐fectue selon le Code de pro‐cédure pénale. Il donne auxprésumés accusés l'oppor‐tunité de choisir, en toute li‐berté, les assesseurs quivont se joindre aux magis‐trats professionnels, a"ind’examiner leurs dossiers et,par la suite, décider ensem‐ble des délibérations. Les as‐

sesseurs sont des fonction‐naires et des notables dési‐gnés conformément auxdispositions de la loi, quicomplètent chaque forma‐tion de la Cour.A la suite de cette mise aupoint et après lecture del’arrêté n°84 du ministèrede la Justice, garde desSceaux, portant désignationdes assesseurs des Coursd’appel judiciaire, il étaitquestion de s'assurer queles noms des personnes por‐tés à sa connaissance exis‐tent bien dans la salle. Et,

devant une urne soigneuse‐ment aménagée, le premierprésident a véri"ié l’identitéde l’accusé et si celui‐ci areçu l’arrêt qui le renvoiedevant la Cour et s'il a choisiles différents assesseurs enfonction de ses convictions. Du coup, dans l’ordre depassage au rôle, c’est Chris‐tian Makangui, poursuivipour tentative d’assassinat,qui a ouvert le bal du choixde ses assesseurs. Puis, de ladésignation de son avocat,Me Sangala par Me Rekanga,représentant le bâtonnier.

Makangui se présenteradonc à l’audience le lundi 8février à 8 heures 30 mi‐nutes. Également sur le rôle, Jean‐Louis Bodia Bodia, poursuivipour viol. Virgil Kombe, surqui pèsent des faits de ten‐tative d’assassinat, sera à labarre le mardi 9 à 8 H 30.Provence Golin BoutchongoMombo, accusé de viol, pas‐sera en jugement dansl’après‐midi. Mercredi 10 aumatin sera réservé à UlrichMaviogha Nzengue, pré‐sumé violeur, avant queSten Eferol Massande Papéet Landry Ibinga Mous‐

sounda ne soient appeléspour répondre des mêmesfaits. Le vendredi 12 février serale point d'orgue avec l’af‐faire sur l’assassinat de lajeune "ille de Moukabou, àMimongo, qui a défrayé lachronique en 2009. Celle‐ciopposera le ministère publicaux présumés accusésJacques Nzoundou, MarcelLoundou, Pangou Makita,Alain Christian Letsogho, etSamuel Idouma. Le présuméassassin, Alexandre Nzoutsi,est mort en prison, empor‐tant avec lui une partie de lavérité.

• A Mouila : huit affaires au rôle dont un assassinat 
Tirage au sort des assesseurs en prélude aux prochaines sessions criminelles ordinaires...
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Les huit meurtriers présumés du commerçant malien dans les locaux de la DGR à
Makokou. Photo de droite: Mitch Missaboye, le tradipraticien et "chirurgien" qui

aurait procédé au prélèvement des organes sur la victime.

Une vue des assesseurs de la session criminelle de
Mouila après le tirage au sort.
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SOUS la présidence du pre‐mier président de la Courd'appel judiciaire deMouila, Patrice KiksonKiki, le tirage au sort desassesseurs de la sessioncriminelle foraine, prévuedu 1er au 5 février pro‐chain à Tchibanga, s'esttenu récemment au palaisde justice de ladite localité.Occasion pour édi"ier lepublic sur les rôles des unset des autres et des per‐sonnes devant assister les

magistrats professionnelslors de ces assises. Cinq jours durant, ces as‐sesseurs devront, auxcôtés des techniciens dudroit, rendre justice dansdix affaires impliquant unevingtaine d'accusés, pour‐suivis pour des faits d'em‐poisonnement, viol surmineure de moins de 15ans, tentative de viol, com‐plicité d’assassinat et dé‐faut de carte de séjour,association de malfaiteurs,etc.A ce titre, les assesseurs re‐tenus ont été sensibilisésau comportement à adap‐ter durant les débats, dès lors qu’ils vont prêter ser‐ ment le jour de l’audience.

• A Tchibanga : Coup d'envoi le 1er février prochain
M. M.
Tchibanga/Gabon

Des prévenus au tribunal de Tchibanga.
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